L O U A N G E   D A N S   L E   C I E L
Ap 19,1-21

 Seigneur des seigneurs (19,16), tu as tant de choses à nous dire ! Par la voix de tes messagers, tu nous fais entrer dans ta vision et nous révèles les mystères de ton Royaume. Une nouvelle humanité arrive sur un monde transfiguré. Le Jugement divin que tu portes sur l’avenir met notre espérance et notre foi en éveil.

 Nous avons appris de toi le véritable sens de notre existence et reçu le don impérissable de la Victoire dernière. Pourrons-nous aller jusqu’au martyr pour témoigner de ton Évangile et de ta victoire de Pâques, la porte ouverte sur ton éternité ? Viens achever en nous ton œuvre de Salut. 
 De partout, tu reçois des appels pour te chanter et te louer dans la joie. Unis à la voix des Anges, nous recevons l’Esprit des Bienheureux pour proclamer : 

«  Heureux les invités au repas des noces de l’Agneau (19,9).»


                                          ----------------------------
       1-2 Après l’annonce du jugement final de la Grande Babylone (18,21-24), moi Jean, j’entendis comme la voix puissante d’une immense foule dans le Ciel. Elle disait :  
                  « Alléluia ! Le salut, la gloire et la puissance appartiennent à notre Dieu. Ils sont   vrais, ils sont justes, ses jugements (16,7).

                     Il a jugé la grande prostituée qui corrompait la terre par sa prostitution (17,1-19).
                     Il a réclamé justice du sang de ses serviteurs, qu’elle a versé de sa main (6,10 ; 18,24). Il a triomphé sur les forces du mal.»                                       (19,1-8 - T.O.L.)
3-4 Et de nouveau la foule reprit en disant : 

            « Alléluia ! La fumée de l’incendie de la capitale impériale s’élève pour l’éternité (14,11 ; Gn 19,24.28 ; Is 25,1-5 ; 34,10 ; 66,24).
                     Les vingt-quatre Anciens et les quatre Vivants se prosternèrent et adorèrent Dieu qui siège sur le trône céleste (4,4-6 ; 11,16). 
                     Ils proclamaient : Amen ! Alléluia ! »                  (C’est vrai ! Louez Dieu ! ; Ps 106,48)  
         5   Et du trône sortit une voix qui disait :

                  « Louez notre Dieu, vous tous qui le servez (Ps 135,1),   
                     et vous tous qui le craignez, 

                     les petits et les grands (Jn 15,15).»

6 Alors j’entendis comme la voix d’une foule immense (7,9 ; 19,1), comme la voix de grandes eaux ou celle de violents coups de tonnerre 14,2). 
     Elle proclamait : « Alléluia ! »
                     Car le Seigneur notre Dieu, le Créateur, le Souverain de l’univers                       est entré dans son Règne d’Amour (1,8 ; 11,15-17 ; Is 52,13-53,12 ; 1 Jn 4,8.16).
                     Il est le seul digne de foi.

7-8 Soyons dans la joie, exultons d’allégresse et rendons gloire à Dieu (Ps 118,24) !
Car elles sont venues les Noces de l’Agneau de la fin des temps (Mt 22,2 ; Jn 2,2).

Pour lui son épouse a revêtu sa parure (21,2.9 ; Ct 8,12 ; Is 54,5 ; Os 2,21 ; 2Co 11,2). Un vêtement de lin fin lui a été donné, splendide et pur (Is 61,10 ; Ep 5,26-27).»
                Car ce lin, ce sont les actions justes de tous les Saints sanctifiés par l’Agneau (8,4). 
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         9   Un des Anges fit entendre la voix fidèle de Dieu. Il me dit (17,1) : « Écris encore cette Béatitude véritable qui renouvellera la face de la terre. Elle comblera les cœurs de la joie et de la paix du Seigneur * : 
                  « Heureux les invités au repas des noces de l’Agneau ** ! »
      Il ajouta : Ce sont les paroles du  Dieu fidèle et véritable, données pour vivre dans l’intimité et la communion avec le Christ Jésus, dans son Royaume. » 
Les participants à ce festin de noces, qui ont déjà répondu à ton appel en disant : «  Oui, je le veux ! », célèbreront la victoire remportée à la Croix sur les forces du mal et de la mort. Tout sera accompli.
                            * (Quatrième des sept béatitudes de l’Ap : 1,3 ; 14,13 ; 16,15 ; 19,9 ;  20,6 ; 22,7.14)  
                                ** (Paroles liturgiques proclamées avant la communion. (Mt 22,1 ; Jn 21,13 ; 1 Co 11,23-26)
10 Après avoir reçu le message de l’Ange, qui concerne le sens spirituel et la nouveauté absolue de l’Histoire, je me jetai à ses pieds pour me prosterner devant lui en signe d’adoration. 
Dans un surcroît d’amour, il me dit : « Non, ne fais pas cela ! Car je suis le simple messager des plans divins. Prends garde à la manière dont tu interprètes la prophétie. 
 Je suis le serviteur de la Parole de Dieu. Comme toi et tes frères, je porte l’Évangile et fais connaître l’enseignement du Christ (22,8-9). 
C’est le témoignage rendu par Jésus qui inspire cette prophétie sous l’action de son Esprit. Prosterne-toi seulement devant Dieu.»  
  11-13   L’Histoire du Salut arrive à son aboutissement. Une première vision me donne à contempler le Ciel grand ouvert *. J’ai vu un cheval blanc, de la brillante clarté d’en- Haut, signe réel de la Victoire finale et du triomphe de la Paix. 
Le Cavalier qui le monte, victorieux des ténèbres, est le Sauveur. Il juge et engage le combat final (Is 11,1-5). Fidèle à l’Alliance et conforme à la Vérité, Il porte notre foi à son achèvement et accomplit les promesses divines (1,5 ; 3,14 ; Jn 1,14.17 ; 14,6). 
Pour mettre en lumière l’Évènement à venir et sonder les cœurs (2,23), ses yeux se remplissent d’un Amour ardent**. Il a sur la tête une couronne royale de plusieurs diadèmes en signe de victoire ***. Il porte le Nom divin au-dessus de tout nom ****. 
Agneau égorgé, le manteau qui l’enveloppe est trempé de sang *****. On le nomme : « La Parole de Dieu », expression parfaite de sa Volonté et communiquée sous l’action de l’Esprit par ses envoyés  (Jn 14,10). 
                   * (Les sept visions : 19,11.17.19 ; 20,1.4.11 ; 21,1 ; ** (1,14 ; 2,18 ; Dn 10,6) ; *** (Ex 3,15 ; Ps 21,4)  **** (Is 11,1-5 ; Ps 98,9 ; Mt 6,9-10 ; 11,27)  ***** (Eucharistie, surcroît de pardon ; 14,20 ; Gn 49,11 ; Is 63,3)
14-16 Au service de l’œuvre de Justice du Christ, les Anges formaient les armées de la Lumière céleste *. Ils Le suivaient sur des chevaux blancs. Lui-même, revêtu de l’habit des vainqueurs, menait la marche triomphale. 
De sa bouche sortait le glaive de sa Parole, celui de la Vérité de son Jugement, pour le combat ultime contre le mensonge et la révolte des nations **.
En vue de l’établissement de sa demeure céleste, Il les conduira avec une main de fermeté (2,27 ; 12,5). Souverain de l’Univers, l’heure est venue de manifester la grandeur finale de son Salut (15,1 ; 16,1).
Pour inaugurer les temps et les Cieux nouveaux, Il porte le Jugement divin sur son manteau rouge-sang, avec ces titres éternels (Is 63,1-3 ; Jn 19,2) : « Roi des rois et Seigneur des seigneurs (17,14 ; Ps 24,10 ; 136,3).» 
                    * (1 R 22,19 ; Mt 25,31 ; Mc 9,3 ; 2 Th 1,6-8)  ** (1,16 ; 2,12 ; Is 49,2 ; Ps 2,9 ; He 4,12)
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  17-18    Puis une deuxième fois, je vis autre un Ange. Il se tenait debout dans la puissance du Jour et de la divine Lumière du matin de Pâques. 
Le sort de la Bête, de ses adorateurs et de celui des faux prophètes ralliés à sa cause, va se jouer dans l’ultime combat spirituel qu’ils ont voulu mener contre le Cavalier céleste et contre les serviteurs de sa Parole envoyés partout dans le monde.
L’Heure du jugement divin est arrivée, non pas celle d’une guerre apocalyptique annoncée par les faiseurs de mensonges, mais celle de l’invitation adressée à tous, les petits et les grands, à participer à un repas de communion (Jr 31,34 ; Lc 22,29-30). 
Entouré de tous les messagers de l’Évangile, le Seigneur cria d’une voix forte : « Soyez libres et légers comme les oiseaux du ciel et approchez-vous de ma table pour participer au grand festin des noces éternelles (19,9).
Pour rayonner de joie sur le monde, vous les invités du Père céleste, rassemblez-vous dans la prière et devenez les messagers de ma Parole. 

Ainsi, vous partagerez la récolte moissonnée par la victoire du Christ sur la mort et sur toutes les forces du mal. 
Avec moi, vous remporterez ce combat ultime sur tous ceux qui composent l’armée des Ténèbres. Ils vivent enracinés dans la vanité d’une existence humaine sans Dieu,  et s’enferment dans le refus et le rejet de son Nom.
Vous tous, remplis de la force de l’Esprit, réconciliés dans la Création nouvelle, vous n’emporterez dans l’Éternité que les biens reçus d’en-Haut et les fruits de sainteté.»
19-21 Une troisième vision me donna à voir ce qui arrivera au Grand Jour                                                                                                                                       (16,14). La Bête, la Puissance dominatrice avec les rois de la terre et leurs armées,  ennemis du Christ et de ses disciples, se rassemblèrent pour la bataille finale *.
En ce Jour de la venue de l’Agneau (17,14), la Bête fut démasquée dans ses objectifs de mort et son ultime sursaut de révolte contre Dieu, ainsi que le Dragon, son porte-parole et son chef d’exécution pour enrôler et fanatiser le plus grand nombre. 
                  La coalition des peuples armés, où chacun défendait ses propres intérêts, s’avéra totalement inefficace.  Par le Souffle de la Parole de Dieu, ils furent projetés sous les gravats de leur propre destruction et engloutis dans un étang de feu **.

Tous les autres, égarés dans le combat contre Dieu et ignorant la dimension spirituelle du monde, furent saisis par l’Amour vainqueur et bouleversés par l’effet du glaive de la Parole souveraine du Cavalier qui appelle à la conversion des cœurs.                                                                              
                   * (13,3-4 ; Ps 2,2 ; 2 Th 2,8) ** (14,10 ; 20,14 ; Dn 7,11 ; Ps 55,16) *** (Ez 36,23 ; 37,1-6 ; 38,23)
                                                                                      Abbaye de Limon. Le 19 avril 2023
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